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Passiée» — Téléphone 941 

D'UN   NBCBASTHÊNIQIJE 
Mm to   heure» 30.  M.   le 

«me Je 
âgé   «6  37   ans. 

Après  -te» 
M, te 
1»  famille. 

D après   les 
touffratt  depuis 
pcttrine.  n 
ta à ses Jours dans 

ta   recwtlha,   Deiebse* 
«e  rujliaine  et  do la 

* a note 
de 

ÊTAT-CWtt- 

" NB  LAISSEZ PAS  SORTIR  VOS   CHIENS 
La. police a dressé oon«iaiveaOaa coma» le 

me  Achille Parrain. 58 ans,  tesatarter,  iVsnrsjriftat 
nia du Ballon,  cour DeovMse, 5,  pour avbir lataofi 
■sortir soit chien. 

BUREAU   D'ASSISTANCE 
Le   Bureau   d'Assistance   informe   les   bénéf i- 

aaires.de la --isne mensuelle d^aâ1<aisexneat ma. 
rvaalqaete paiement aura «en *e wtainr mer- 

■ -redi d» chnoue mois, de 9 heures a midi. 119. 
rue Pvèlart. ' -   . 

Le mercredi 3 mars seront payés tes primas 
pour ailattement maternel pendant les mois 
de ' novembre et décembre 1919. Les nièces 
fidèntàté seront exrgées. 

.   , J 

LE PRIX DU  PAIN 
Le Maire de Roubaix vient de prendre l'arrêté 

suivant : 
\rticte 1er. •*— Le taux maximum de te taxe 

du pain est fixe à* 1 IV. 05 te kno. 
■ article 2. -c- Les articles 711. 713 et 714 du 
rè«*emènt de pofcce nunicipale. relatais à la 
qualité, a la cuisson et a ia vente au poids, res- 
lerj» en vigueur. 

Article 3. — Les infractions au orésent arrêté 
seront rr«¥t1aUVr - par des procès-verbaux et 
poursuivies enfermement à la loi.   : 

Ar^cle 4. — M. le Capitaine de .gendarmerie 
et M; te Conomiseaire Central de police sont 
chaireés de l'exécution du présent arrêté, oui 
sera notifié aux boulangers établis dans la com- 
mune, publié sur la voie pubkyue et affiché au 
lieu accoutumé. 

„L'BMPBIJNT DE LA VICTOIRE     • 
* BT LES MUTUALISTES 

Dans sa magnifique conférence faite diman- 
che dernier à-iflippodrome de Roubaix. M. Léo- 
poîd MebUlenu. président de la Fédéraloin Na- 
tionale de la Mutualité Française, a démontré 
tout l'intérêt qu'avaient les mutualistes a sous- 
crire à cet emprunt . 

Afin de tociliter la souscription. 1 Union M\i- 
luatséle «tes Gantions de Roubaix a ouvert. 59. 
(Iraiide-'Rue. Roubaix. un auichet où les sous- 
criptions sont reçues. 
-'~f.cs» mutualistes se feront un devoir de sous- 
cwre a cot emprunt. 

t   A LA  POPULATION ETRA NGERE 
fce-A«aire de la Vihe de Roubnix-rappelle aux 

panaonaes de nationalité étrangère habitant Rou- 
baix qu'elles.doivent se munit- d«~ la carte û iden- 
iîlé d'étranger, prévue par le uft-rel du 2 avril 
1917. 
" L'article 1er du dit uécret 'ise tous les él/ran- 
lers âgés de plus de 15 ans, d«' aiU i-estder en 
France plus de 15 jours. Us ioiveht se preserfler 
lu Bureau des caries d'identité d'étrangers, a 
ïaonexe de la Mairie (entrée . : u< Neuve) pour 
'oi-muler/teur demande et joindre a l'appui : 1. 
Toutes pièces utiles pour fixer !eur nationalité (h- 
/rets de famille, feuilles d'imiiiôtricrulation. per- 
nte de séjour, - récépissé de demande de carnet 
J étranger etc..) ; 2. trois photographies faites 
ife tace. Icte découverte," de date récente, exécu- 
tées sur papier mince, aux dimensions  de 0,04 

.devra se présenter- 'ndi\'dueitement au 
de signer sa uéclaratton. 

v«ines déjà en possession d'un carnet 
(couverture   rouge)   peuvent  provisoi- 

re, dispenser   de   réclavier   lenr   carte 
AÎn nouvel,   avis qui   les   concernei-a, 

'.f^-^jstfe rappelle enfin que Jes étrangers qui 
se se couformeraieni pas aux [ rescriplions du 
lerret du 8 avril 1917, s'exposeraient a des (vei- 
nas très* graves ooovant aller jurqu'è l'expulsion 
lu   territoire  français. 

MEDAILLE D'HONNEUR 
Le Ministre du Travail a iccordé ia médaille 

le vermeil. &  M. Félix  Cagneau. 

ÉTAT-CIVit- 
NiiMinM*. - Feroamri et Ferciande. DeMeeckor, 

|»e de l'Alouette. — *o~ta. Vandembershe rue 
■ ITcpMJi." T *• Demse araoc*. nie Boucher de Per- 
t*H»   se   — Renée Len*iet.  rue d* |»'B«te«.  99. 
— Alfred fiesttn. ru* BlaneheuKdile. — Pierre 
PJerrasrd   rue Robin..  19. . 

Décès. — Adèle De«»4anqMes, 30 ans, rue Gali- 
lée. 16, —- Uéei*e  VaiWir-ayiiest, r«»e  fle- l'Aima.. 149. • 
— Liiceatè tMKfoemie, i an. i«e des Foasé6. 34. — 
iviin aaaootte, me a» sept-Poois: - .i.-Bie Le- 
jtrsaid^. ^ Kirenklto 135. — Valenttoe Detooo- 
%i/tk^:rm_ âvfawueue. 120. 

TDURÇOING 
BOWDTS WAXIMIÎNTATION  DU NOBD UBERE 

Semaine du 1er au 6 mars : ■ z. 1 fr. 40 ; sucre, 
1.15;-oignons .seChés, 0,90; maigartne (ju«*tfu à' 
épuisemau'J, au choix 1 boîte par famille. 13 fr; 
ou'l boite pour 16,25; saindoux végétal, 1,75.,  . 

VEINEE DE VIN DOICE 
. Le .sampdj. 28 février, 1 litre par pei'sonnc, 

! fx. 73. :._ 
Secteur W, cartes grises, p.. paa« de;3 à.9 u. ; 

a. impaics, de 9 a 10 h. ; cartes roses n. pairs 
de 10 à 11 h.; n. impairs de 11 à 12 h. 

Sec'eur 12, cartes grises, n. 1 air* de 2 à 3 h. ; 
n. ïm*pni«6 de 3 a 4 h.: cartes roses, n. pairs 
de 4 a 5 h. ; n. impairs de 5 a G b< 

Au Théâtre 
: - (Direction : A. SANTARA 

Dimanche 20 février à 3 h., enmatinée. « 21AM- 
,»A •, opera-aomk|ue en 3 actes, d'Huved, et en 
sotrae, • -avant-dernière ieprésentalion, du' grand 
sncas&Ç'irJ-BS MARI» DE GlNfrTTE », opérette 
en a? actes de l'él'ix Jourdam- 

Luixl:  1er mai*,  « Î.AMPA  ». 

rue   de  Mento.   4.   —   Simonne   Ttopont. 
4   jours,   m de   RoneQ.   —   Jeao-Baipïisafc  OfMMer, 
» as». Jouastlfei. rue Nationale, «0, 

'  _ «»«» j 

Autour de Roubaix-Tourcoing 
CROIX 

DISTRIBCTION B« «CKETS DE PAIN. — Tou- 
«es tes personnes Inscrites poor les cartes" de reduc- 
Uosi de tartx du pain mot i&vi.tées à retirer leurs 
nckesa, 9t,-. rae JeaoJtanrès. dans l'ordre sauraan  ■. 

Lundi seir mm. de s h. à 9 h. 90, aecteu*- Orab. 
de-ftee : de 9 b. 30 à. il b.. secteur gare ; de 2 à 
3 b.. secteur Kléter ; de 3 à 4 h., secteur Routoa4x ; 
de 4 a 5 h., les reformés de guerre. 

Le> retardataires se trouvant dans les catégo- 
ries des ayants-droit a la Tedactton pourront se 
présenter mardi, 8 mars, de 8 b. a il heures. 

L'A 

EMPRUNT NATIONAL 5 /« 
Comme pour tes obligations du Crédit National 

5 % et du Crédtt Foncier 5 v, %, le public peut 
souscrire, avec le moins de formalités, à la nou- 
velle  Emission  de Rentes Françaises 5 %, à ;a 

Banque   ROBERT 
FONDÉE   EN   1888 

PARIS, ARRAS, Sièges prinoipau.x : PAR 
TIITJIF,   4,  rua   Nationale, au I"  étage. 

mm 

IvIL 
La GRÈVE des TRAMWAYS 

La journée d'hier s'est déroulée dans Je calme. 
La réunion à la Bourse du Travail, aussi im- 
portante que la réunion précédente, n'a été mar- 
quée, elle non plus, par aticun incident nouveau, 
sauf par la présence du secrétaire de l'Union 
départementale des Syndicats ouvriers, qui prit 
te parole pour assurer les grévistes de son con- 
cours te plus entier et de lout son dévouement. 

Bondues, dotLt on connaît l'activité réfléchie 
et le grand bbh sens, îb'promis-d'interienii' à 
Parts, eù^il dott^ise'7 nendre aujoûrtfltul, auprès 
de la Fédération des Transports, qu'il mettra ou 
courant de la situation des employés de Tram- 
ways de Lille. r 

Guâicbard, secrétaire général de la Fédération 
Nationale des Transports, tlont la venue était 
attendue ayant fait savoir que la grève'des che- 
minots rendait sa présence indispensable à Pu 
ris. Bondues sera" donc l'interprète des grévistes 
a Paris et prendra en moins leurs rrrtérôte, et 
l'on sait le talent et la volonté du vaillant mili- 
tant syndicaliste. Cest avec énergie quils seront 
défendus. 

Motard, a« cours de la réunion d'hier, fut l'ob- 
jel d'une langue ovation. Il remercia ses cama- 
rades-des Tramways * de leur confiance, et les 
assura qu'il continuerait de son îmcux a s'en 
raonitrer. digne. Il étudia à nouveau tes .offres de 
la Compagnie et en souligna l'insuffisance. 

Un ordre ctu jour acclamant la grève jusqu'au 
bout  clôtura   oeUe   assemblée. 

En fin, de réunion, une lettre de 4a Mairie est 
parvenue au secrétaire du Syndicat des Tram- 
ways, le convoquant pour aujourd'hui. 

On sait l'activité que déploient nos édites pour 
soluuomiér ce 'Conflit. Que sortira-t-il de cette 
c-ntrevue ?, Nous ne pouvons en préjuger. 

.11 .est vraisemblable^ que si une solution nin- 
teryënaii • pas ïapideTnéntA les emplcyés de Mon- 
gy et <l«r RoùïâSx-Tourcoing, qui <k>fvent ge féu^ 
nir aujourd'hui,, prendraient alors des mesures 
en conséquence. 

 ; y       II        1  . m 

Où sera érigé le futur Hôtel-de-Vrile ? 
VL   REDUIT,   BOULEVARD  DES  ECOLES, 

PLACE SEBASTOPOL 
OL  DERRIERE FVIDHERBE 

Dans raprès-m'idi d'hier, s'es-i réunie, a ^a 
Maiiie de i jile. la t^onuiiission, extra-mundcipale 
d'aménagement de la Ville Je LiHe, sous 'a 
présidence du  citoyen maire l>.lcry. 

La parole est donnée a M, Lemt ine, directeur 
des travaux municipaux. Depuis 1916 ies divers 
services municipaux sont dispersi-s, en différents 
immeubles, l'Htôei oe te Monnaie, en raison 
de son exiguué ne pouvant les ati iter tous. 

La construction .1 un nou\,el Hôtel de Ville 
s'impose d urgence. Neuf emplacement sont pro- 
posés à cet effet, ce sont : 1. .'uricienne Mairie, 
le Lycée Faidiierbe 3. le 'ord d*i Réduit ; t. 
une partie du Boulevard des Ecoles ; 5. la Place 
Sébastopol ; le Palais de Beaux-Arts ; 7. te ter- 
rain entre la place de Béthune ;ï la rue d'A* 
npehs'; 8..iHôpilâl-militaire; 9.' le rernpajrt; près 
(fe'-W^rte'^Rbïibàhc..   '    '    '\ ' ' .     '...      - 

En un long rapport, clair et concis M. Lemoine 
expose tes avantages et inconvénients qu'offrent 
ces différents emplacements. Pie;: n'est omis, 
qui permetle à la Commission 6 hésiter sur le 
choix du terrain requis. Craignant toutefois 
d'émettre un avis qui soit susceptible d'attirer 
3es commentaire» fâcheux, la Commission a de- 
mandé 8 jours pour se prononj-u-. Cinq projets 
considérés comme irréalisables ont rejetés d'offi- 
ce. Seuls les emplacements du réduit, le terre 
plein du Boulevard des Ecoles, 'a Plaie Sébasto- 
pol et le terrain derrière la statue Faidherbe, ont 
été retenus. M. Lemoine sera chargé d'établir 
un devis comparatif des dépendes occasionnant 
les expropriations   œs  terrams   1 '-écités. 

Avant de se sépaier la Coui mission décide de 
nommer une délégation de 14 nombres qui aura 
charge de rédiger le programme du concours 
de transformation de In Ville. O programme 
devra ôtre lancé au nlus tui'd ^n mai prochain. 

Ce n'est donc ~ue dans 8 jours qu'on connaîtra 
définitivement l'emplacement de w future Maiiie. 

v   .       ■*♦*»  

LES   FIN fcR VILLES   de   Mlle   DE   BETTIGN1ES 

Les fnnéraillcs solennelles de. PhAroïne lîHoise, 
îPle^ Louise dé Be**ig«iés, • morte pour la Frahce, 
auront 1 feu, Tank Trais de là cVîlle,/ "fe iewai , 4 
ntar», a  ïo .heures; à ï'egl.isc  S^|ol-Maurice;. 

;f.;,âs*semfcï.V de ia. famide* des- ïutoxîlé*' ciyTlêa 
et militaires et des invités se fera à la crypte 
de l'église du Sacré-Cœur, rue Boucher-de-Per- 
thes, à 9 h. "3/4, d'où le corps de l'héroïque 
défuBt--;, victime de la guerre, sera conduit à 
Pégiise -St-Maurice. 

L'inhumation aura lieu à Sl-Amand-les-Eaux, 
dans le caveau de la famille. 

avec drapeaux ; tes deM- 
d'enianas des écoles Laïques et libre», 

des étudiante de l'Etat et des Facultés catohU- 
quea, et l'Association des -prisonniers politiques 
de la Grande Guerre. 

Le cortège sera fermé à 9 h. 3/4, rue Boucher- } 
de-Perthes, et suivra l'itinéraire ci-après : 

Rue Nationale,  Grand'Place, rues éea Manne- 
liers, de Paris et  parvis Saint-Maurice. 

UNS DECORATION  POSHUXE  BIEN 

Le ministre de la Guerre vient de décerner, 
à titre posthume, la -croix de la Légion d'hon- 
neur à notre regretté confrère Horace Boulogne. 
Le «Journal Officiel », qui annonce cette dis- 
tinction,  la  fait suivre dé. la citation suivante : 

« Boulogne Horace-Paul, lieutenant au 4*e ré- 
giment d'artillerie. Officier plein d'entrain et 
de bravoure, blessé mortellement le 36 septem- 
bre 1915, dans un observatoire de première H* 
gne.   Croix  de  guerre- avec  palme, a 

NOUVELLES 
COLLISION DE VEHICULES. — Ver» 18 heu- 

res, place du Théâtre, une collision, s'est, pro- 
duite entre l'auto de M- Chelme, demeurant 
110, avenue de Dunkerque, et une voiture at- 
telée de deux chevaux appartenant à M. Mon- 
tagne, blanchisseur à Lambersart. Quelques dé- 
gâte matériels pour les deux véhicules ont été 
les résultats de  cette  rencontre. 

MOINS CINQ! — Passant en vélo porte des 
Postes, M. Charles Noultex, 53 ans, couvreur, 
rue du Pôle-Nord, cour Bocquillon, tomba de sa 
machine au moment où survenait un camion 
attelé de deux chevaux que conduisait M. Sti- 
lard, au servicc.de M. Gâdenne, savonnier rue 
de Valenciennes. Le charretier n'ayant pu arrê- 
ter à temps son attelage, l'une des irones du ca- 
mion contusionna au talon, mais sans gravité, 
M. Noullez. 

Ce dernier refusa de recevoir les soins d'un 
docteur, et, clopin-clopant, regagna son domi- 
cile. 

SANS FEU NI LIEU. — Au cours de ravant- 
dernière nuit, des agents ont mis en état d'ar- 
restation les nommées Germaine et. Blanche Ber- 
nard, 2a et 19 ans, qui avaient été trouvées cou- 
chées dans une maison inhabitée située 4, rue 
Mirabeau. Ces deux jeunes filles ont été défé- 
rées au Parquet sous l'inculpation de vagabon- 
dage. 

EMPRUNT NHTIOHHL 19Z0 
Souscription du 19 février au 20 mars 

5 % intérêt — Bénéfice M % 
assuré par la prime de remboursement. 

Intérêt   et prime   nets d'impôts 
SOUSCRIRE, c'est le devoir, et le plus facile 

de tous les devoirs, puisque c'est faire un excel- 
lent placement. 

Souscrivez 

AU CRÉDIT DU NORD 
4-6-8, Rue Jean-Roisin  -:- 19, Rue Nationale 

LILLE 
— et dans ses Succursales et Comptoirs — 

ARBoiunssBKEsfr ne ULLE 

Théâtres, Cinémas & Concerts 
Théâtre Municipal 

Ordre du leur : Compte rendu moral et fin» il 
der. — Concert.  — Secours. — Causerie. 

Ausfourâ'teu, samedi, a 7. heures 9/4, « troisiè- 
me » de : MAJNON. ovéra-cotolque de Maseenet, 
a/aec le concours de alite Paulette Badiuo. de te 
Monnaie.   M.   Soudleux.   de   l'OXra»-Comiqua,   etc. 

— Oamjuo dttmaacne, en matinée, a 9 heures 30 
WERTHER et LA DELIVRANCE. — En soirée, S 
S heures 174. LA FPLLE DU REGIMENT et LA 
DELIVRANCE. 'P 

— Lundi -. LE COURRIER DE LYON et LES 
NOCES   DE JEANNETTE. 

UN   GRAND   GALA   AU   THEATRE   DE   LUXE 

'''t—""Tfc/- proiesMoaneile des Journatisles, 
voûtant ronreudre la u-aesttion dos grandes «Mes 
qui." airam te «verre, ont eu on succès qu'on n'a 
pas oublie, a décidé d'organiser, au benénee de 
sa caisse de secours, un grand gâte au Théâtre de 
LlUte. 

.  Voulant   inair*juer   cette. repKse  «*eo   il<<lh 1   tm. 
dfflsaè   oar taie: soleMùté 
poiuatite.    elle   a   songé   a 
«   CARMEN   ..   arec   le 
1 Ooém.coiûaue. 

Si on a pu voir quelquefois sur la scène lilloise 
des artistes de notre grand théâtre national en 
(représentation. Jamais, jaeqnncl, on nia ou a 
Lille roperarCominjue dans la personne de ses 
plus «tmoentes personualttés artistiuscs. et c'est 
ce que l'Association proTestionnaBe des lommalls- 
tes estiâre  offlrlr. lncessanuDant an puMte. 

Les demxTOttes taites dans ce but ont sté très 
favorablement aocaeillies m d'ici quelques jours, 
nous serons en état de donner la date de cette 
gnsande fête arrîstfque et les noms des cbefis d'an, 
olol qui y partieioeront. 

M. Bouzrle4te a bien voulu se mettre & ta dispo- 
sition du Comité des fêtes de l'Association des 
jouraa#stes pour l'organisation de cette solennité 
Son précieux concours a coatrtbué à aplanir les 
difficulté? de l'entreprise et. il aura sa part, bien 
lefritline dans le grand succès de la représentation 
de gala en préparation. 

une   représentation 
des 

I 

Emprunt National 
1920 

■       ■ m m        1 ' 

g» 0/ )d Intérêts 
O    /O/    nets de tous impôts 

garantis contre tonte réduction. 

de Bénéfice 
K^l Oj   |        assurés au moment du 
Ov    (O)        remboursement qui 

commencera dès la 
première année. 

ls sont les avantages de l'Emprunt de h fm. 
Dans votre intérêt bien enterîdu : 

Souscrivez 
l^es Souscriptions sont reçues partout : 

CAISSE CENTRALE du TRÉSOR (Pavillon de Flore); TRÉSORERIES 
GÉNÉRALES; RECETTES de. PIN AN CES; MBCBPTlOlISi 
BUREAUX de l'ENREGISTREMENT ; 'BWRBAtTX o* *OSTB; 
CAISSE des DÉPOTS et CONSIGNATIONS; BANQUE d« FRANCE; 
BANQUE da P ALGÉRIE; RECETTE MUNICIPALE d« ï*^"»" 
de PARIS; CAISSES d'ÉPARGNE; BANQUES, ÉTABLISSEMENTS 
de CRÉDIT; AGENTS de CHANGE; NOTAIRES, etc. 

VmOX NAT1QNAUÎ DES COMBATWWTS. — 
Réurdoix die le Sectton Madeleinoise, de 1TJ N. C. 
au siège, .samedi prochaiTi, S8 uuf—I. h huit 
heures du soir. 

Prière a ceux de nos amis qui seront prévenus 
par cette convocation, d'en foire port * leurs 
«sainaractes de l'OrHon! 

ARMENTIERES 

au rasoir 
LE MHKfBUBft EMP TAAKCTEiLË A L4LLE 
l.'ex-polioeuian anglais John Doogan, qui 

tenta d'assassiner., notamment à l'aide d'un ra- 
soir, sa logeuse, Mme Dubois, d'Armentièxes, a 
été .transféré   à Lille  vendredi   matin.   - 

Le meurtrier, après que son identité* eût été 
contrôlée par M. le juge d'instruction DeJaJé, 
chargé.de cette affaire, fut écroué à la Maison 
d'arrêt. 

11 ne sera plus intexrogé avant la iiomination 
d'un interprète anglais aasermenté. car l'inenspé 
ne  parle qu'un  mauvais  français. 

DUNKERQUE 
BLESSE D'L'N COUP f>E RPVOI.VER 

Passant mardi dans la soirée,très de la. feraie 
en radout n. 1, un mécanicien du < Camay », 
Eugène. Cangnies fut atteint *u dessus de l'oeil 
gauche par une  balle  de  revolver Urée par un 
inconnu.  Le blessé  a été  transporté a  fnôpital. 

La police a ouvert une enquête. 

LA MOJtT- NE VENAIT PAS Af£EZ VITE 
.  A   Ghyrelde.  un   «lenz   rentier;   Cbartee  Bruael, 
agê.de   89   ans.  s'est   panda   sans   sa   chambre  à 

Brunej. de oamonaitte neige, se dlsaat taïamifi cte 
•* vte- Cest un de ses neveinx qui renaît le cher. 
cher pour le conduire en Belgique, qui a ce 
le décès, en oanuetgnte du «ajtie^onsaàpatje. 

Ulcères 
Variqueux 

HÉMORROÏDES 
VARICES  —  PHLÉBITE 

Souiagement hmmtidimt ; guérison cer- 
taine et saiu danger pat le 

Sanpur DUBAT 
Vousqui depuis des mois, des années même, 

souffres de 
et qui 1 

de San 
dn 

maladies 

le trait 
Sanpur. 
résultat. 

vous seras i 
Le SaitfMM* A i 

plantesinortensives, purifie le sang, 
contracte las veines 
ne les organes ; la 1 
case calme la douleur et cicatrise 
les plaies. lia prolongez pas votre 
martyre, des milliers da mala ' 
ont été guéris ainsi par le San | 
(11. 4.75 ; 27 fr. la cura del 6 f£ 
et la Seeoaea t S.60, 3.96 frax 

,D'enPh-,»0.Fa«..$|. FAR1S 

,\DÇ\«i 
Union Départementale 

dés Syndicats Ouvriers clLI Nord 
Avis aux secrétaires et trésoriers des Syndicats. 

— Le bureau de C G. T. nous mforme qu'un 
grand nombre de syndicats uni négligés ue renou- 
veler leurs abonnements 6. le'U Vmx du Peuple » ; 
pour l'année 1920. « 

Nous vous rappelons qu'îT y a une obligation 
pour chaque syndicat d'être1 alx»; ner a l'organe 
confédéral . (art. 3 § S des ataïutsL Les Syndi- 
cats qui n'auront pae remplis cette formalité ; 
se verront supprimés « La Voix du Peuple » a 
partir de mars proebam et >e trouveront de ce 
fait ; dans l'impossibilité d'être représenter dans 
les eonm-és. 

Pour l'Union départementale, 
Les   membres   du   s'cretai-iat ; 

BONDUES 1 — PFCOCK 

les congrès. 

À ROVBAIX 
DANS LES TRANSPORTS 

In Chambre Syndicale - Union des Trans- 
ports de Roubaix » invite»tous, tes chauffeurs 
d'automobiles, oamionneuns. emballeurs, déch&r- 
aeurs. débardeurs, ohajvetîers et ^îarbonniers. 
à assister a la réunion nui aura feu d'manche. 
29 février, a 10 heures précises ùu matin, au 
slètfe du Syndicat, rue de l^Alouette. A3, a Rou- 
baix. 

Ordre du tour. — Hé pense des patrons aux 
revendications ; Décision  & prendre. 

Présence indispensable. La carte confédérale 
sera exigée a l'entrée de lasaXte. 

Le tecrétatre . LORTHIOIS. 

SYNDICAT   DU   TONNE Ali 
Une réunion de la Section Roubaix-Tourcoing 

et environs aura lieu te dimanche 29 février, à 
deux heures et dernier, rue du Collège, 49. Tous 
tes ouvrière tonneliers et shnflaires.' syndiqués 
ou non, sont pries d'y assister. 

Ordre du jour : Mise à jour des cartes pour 
te mois de mars — Inscription de nouveaux 
adhérants — Compte-rendu de te réunion du 15 
février de Lille — Lecture du nouveau barème 
des salaires voté par tes nombreux camarades 
présents  à  ladite assemblée. . 

Vu runportance de l'ordre du jour et dans 
ltnteret générai,  te  présence de tous est indis- 

Pe0fiable' Le Secrétaire! : DHENNIN Albert. 

NOTA — Les tonneliers faisant partie du 
Syndicat des garçons brasseurs ou te^*tm*x\- 
talion sont instnrnment invites, è aesaster a cette 
réunion générale. 

■IJOUX et 

àGsTRIIAUDEAUF^i^,i.ço» 
Six V" Prix. 25 MéàailUt i'Or au CMIIOT, 

i€ I0é**rru*irt.    FtAICt TAJHF UllSTRL 

LA HERNIE 
Entre les divers TraHemerlîs 
:: qui vous sont proposés,. :: 
«SACHEZ CHOISIR LE BON » 

Il s'agit de votre santé, soyez donc très perspL 
caces et. n'accorrtez votre confiance qu'à un véri- 
table Spécialiste et a un traitement ayant vrai- 
ment  tait ses preuves. ' 

M. A CL A VERBE, je grand Spécfelfete de Part*, 
célèbre dans tout rUmvers, a inventé, pour sup* 
primer le hernie, des Apparais sans ressort qui 
sont  uniques au monde. 

4.000.0*0 (quatre millions) de tnsrnieux ont été« 
par eux. délivrés de leurs souffrances. 

Aten (six mille) Docteurs-Médecins en recom- 
mandent cttaque jour l'application à leurs 
maitedes. ,     ' 

Très nombreux gont ceux qui ont été soulagea 
et guéris dans notre région, que te grand Prati- 
cien vtsîte depuis de longues années et ou sa 
compétence et sa loyauté sont si justement apprêt 
ciées. 

Vous agirez en gens avisés. enr réservant votre 
confiance aux AppnreUs de A CLAVERBE et en 
profitant du passage de l'éminent Spécialiste qui 
recevra de Q h. à 4 h. dans les villes suivantes : 
Dunkerque. mercredi 3 niàrs. Hôtel du Chapeau. 

Rortgé, 
Hazebrouck,  jeurti 4. Rôtaî du"N"Ôrd. 
Artnentières.   vendredi   5.  HAtel   du   Nord  et dtt 

Comte d'Egmont   Réunis. 
LILLE, samedi 6, dimanche 7 et lundi 8'. Hôteî 

de le Paix {*«. nre de Paris). 
Roubaix. mardi 9 et mercredi 10. Hâtai de Paris 

(4, nw de Lille). 
Tourcoing,  jeudi   il.   Hôtel .Terminus (Buffet de 

.    la Gare). ."■ 
St-Arnand 'es-Eaux,   vendredi   12.  Hôtel  Hurtraz. 
Cambrai, samedi 13, Hôtel du Mouton-Blanc. 
Valenciennes, dimanche 14.  Hôtel  Saint-Jacqué» 

(place Saint-Jenn). • ■• 
Douai, lundi 15. Buffet de la Gare. 
Denain.  maird} 16, Hôtel du Commercé. 
Maubeuge, mercredi 17. Hôtel de l'Univers. 
Ls Cateau. jeudi 18,  Hôtel  du Mouton-Blanc. 
Avesnes. vendredi  19, Hôlet. du Grand-St-Pierre. • 
Four mies, samedi 20   Hôtel Jean Brognet tentât*  - 

la Gare). / 
« Traité. de  là Hernie » 

Conseils et renseignements gratis et discrètçnjenl 
A. CLAVERŒ, 234. Faub. St-Martin, à Panfe. 
Corsets   Réformateurs   dissimulant' toutes   teg 

■liffermites. 

A TOU&GOING 
Les Ouvriers Terrassiers, Poseurs de Vêtes, 

Maçons. Paveurs et Aides, sont'priés d'aoristilwr 
a la réunion technique-'qui aurar Heu '-au' siège 
du Syndloat, 105^ rue de ia, Osé, te mercredi 3 
mars, à six heures du 

A  HALLUÎN 
SYNDICAT DES TRAVAILLEURS DU  BOIS 

Kevendications 

Mesure définitive : suppression du travail h 
la tâche. 
- Salaires horaires ! Rassembleurs, 2 fr. 75; 
planeurs. 2,75 ; vemisseurs. 2,75, scieurs quai*. 
fièt>-. ^^5 et 3 ; Uipeurs^aftuteurs 3 ; toumeure 
qualifiés, 3^5 ; tourneurs demiK)uvriers. 2.80 • 
marqu«rs dessinateurs. -,~5 ; ujnma de peine, 
2.50. — rnderanité ds 2.50 par semaine pour casf « 
et usure d'ouUte. Indemnité de 2,50 pai semarae 
pour les barres et 1.75 pour les pieds à cause tes 
outils. Indemnité horaire de 0,05 pour casse s» 
usure d'outils. 

Rempaillage de chaises. — Siège commun. 
5 fr. la pièce : double bâtonnet • (Lyre), 5,25 la. 
pièce ; double bâtonnet (ordinaire), 5,25 ; polka, 
5,50; bureau. 5,50; dossier. 3 siège prie-dieu, 
7,50; fauteuil- ordinaire,. 7,50; f. uteuil poiKa. 8^ 
renaissance. 8,50 ; petite chaise, cadeau et cha* 
se de table, 10 pour-trois. 

Les fournitures seront fournies \.ar tes patrons ; 
i paille de lie qualité 3 kilos pour 6 chaises; 
' les petits paquets de paille seront de première 

qualité' et chaque oacrud devra faire une chaise. 
Si ces conditions "ne sont pas scruputeusement 
remplies, aucune malfaçon et aucun gaspillage 
ne pourront être reprochés a l'ouvrier.. 

Rempaillage en couleurs, a te. journée & ■-■■*&> 
son de 2^0 l'heore. 

Production hebdomadaire. — Les hommes pour- 
ront faire 20 chaises par semaine et tes femmes: 
18 seulement. , 

Le 9ecrétaîre-générsl 

de la Bourse du Travail  : H, LAURiDAN. 

le Gérant ; Emile  ûEST. 

LUI», imp. du Réveil du Nêrd. iss bis. rue de Parts. 
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slicts 

fii^fi R0MA1WÎINÊMA AMË81GA1N 
„ ''   "■       .     ADAPTE   PAR ; 1 '-* 

PfEBRE DEGOURCELLE 

lui ,!««- Il venait à peine ds 
«Tnu frâpao à Sa porte. 
raSto^pmJZT**. fidèle a sa 
Mxourait kâ. rendre compte de sa m 
s-*- J'Ai décowrwt le repaire 1 exfAkraà-t-il... 

Il est situé iustr au^tessas -da restauras* devant 
lequel  je  «sua ai quitté.   Mais ce n'est pas par 

*'à ce qu'on arrive, sur le edsé, à tme 

gante iiioyons a avait «su- 
ce qui as psassil  à l'inté- 

iiiennirnl   il   avait acquitte 
tes deux personnages, qu'il »gt 

,«ar,   ne pouvaient   manquer   de 
queique   temps  à   l'endroit où   il 

tous     se»   reoseignemenis 

JTlua rapidement an téléphone.   -    ( 

'^ ÀÛe! demanda- t-il, voules-vous me passer 
fts pff^f d'EiUabeth Street, s'il roue pJaît... 

Quelques secondes s'écoulèrent, pendant les- 
quelles, impatient, il Uunbourinait de la moin 
gauche sur «on bureau, tout en maintenant de 
l'autre le récepteur à «on oreille. 

—- Ah! sergent, fit-il, c'est moi, .lustin Ciarel. 
Vous vous souvenez que- vous avea reçu des ins- 
tructions de yen chefs pour vous mettre à ma 
disposition... J'ai découvert l'endroit que nous 
cherchons... C'est au^icssus. du restaurant «lu 
« Mandarin' ». L'entrée est dans rimpsssse. sur 
la gauche de la maison— Dû reste, j'y vais de 
mon "côté, et je m'y rencontrerai dans quelques 
instants avec vos hommes. Ne- perdez pas une 
minute!.. 

Le' récepteur raccroché, il se tourna ver» le 
détective   : _ • _ 

*-* Vous êtes "Venu èff"auïb, je suppose ?.. - 
-^âtâ,u|bbnsieÏMV«i je t'ai gardée I 
—- Vous» aive*. bien fait... Alors en coûte!.. Il 

s'agît de dénicher les oiseaux avant qu'ils ne 
soient envolé* ! :.   .     . 

les trois hommes refirent, en sens inverse, le 
chemin que le détective venait de parcourir. 

•Us descendaient de   taxi, à   quelques   pas  du^ 
restaurant do  «  Mandarin  », au   moment où   la 
.voiture de  la policé tournait le.coin.de  la. rue. 

De» qu'ils eurent mis pied à terre, Clarel dis- 
tribua les rôles, et donna ses instructions. 

Une partie de la petite troupe, guidée par 
Clarel et Jatteeon, fit irruption daps la bouti- 
que .tandis que l'autre, conduite par le détecti- 
ve, contournait la maison. 

Sam-Yee,  devant cette  invasion de la police, 
dans   son   domicile,   tenta   vainement   de   faire 
f**etaSr*,j II  fait   pnomplcmpnt martjrisé, et teis> 
S wuS la garde de trois policemen. qui • 
rèrent en faction »  l'intérieur du restaurant. 

A la tête des autres, Justin et Walter gagnè- 
rent au pas de course le premier étage. Là, ils 
firent leur jonction avec le reste de leurs hom- 

La porte ne résista pas longtemps aux efforts 
de l'impétueuse phalange... Dès qu'elle fut en- 
foncée,  Cteret et Jameson  pénétrèrent le» pre- 

miers don-i t» chambre, ayant sur leurs talons 
Je. reste île  leurs auxiliaires. 

Mais à peine entrés, Ws s'arrêtèrent /ne pou- 
vant  iV-primer un cri de surprise. 

La. pièce où ils venaient de faire irruption 
était complètement vide. Pas un meuble, pas 
un siège ne s'y trouvait. 

, Vous êtes sur de ne pas vous être trompé 
de  logement ?   demanda   Clarel   au   policier qui 
ne pouvait en croire ses yeux... - 

— Sûr et certain!.. Cette porte est bien celte 
que j'ai repérée tout.à l'heure... .l'en mettrais 
ma main, à- couper... J'ai reconnu tes aftres. 
l!imposte,   le banc... 

— C'est bien, ici que vous avez vu la femme 
et le Chinois que'je vous ai décrits?... 

— Vu de mes yeux... Elle était étendue là,,sur - 
un canapé placé dans ce soin et, à quelques pas 
d'elle, près d'une petite table, H finissait de pré- 
parer la pipe qu'il lui a tendue !.. , 

— Que sont-ils devenus ?.. 
Un geste de Jameson. l'interrompit. Du doigt, 

le jeune homme désignait un éçriteau placé sur 
la cheminée vide. 

Clarel le saisit, et lut ces mots, tracés en let- 
tres majuscules : 

APPARTEMENT NON MEUBLE 
A LOUER 

Pour renseignements, s'adresser à l'ancien 
locataire. ■    _ ' "   , 

Justin   poussa   une   exclamation   de   colère. 
—• Joués I Vécrî*-t-iL.; Nous sommes joués 

par ce bandit!.. 
— Mate comment avons-nous été éventés » 

interrogea Jameson..-. Car il fsut que quelqu^nn 
nous ait vendus!.. 

— C'est impossible, répondit Oarei... J'ai 
moi-même  téléphoné   an poste de  police... 

— Et moi, intervint le sergent, j'ai mes mes 
hommes en voiture, uns minute après votre 
communication... 

Jsstin arpentai* H pièce- Vide à grands pas, 

visiblement mortifié de l'échec qu'il   venait de 
subir. 

— Ce qu'il v a de certain, c'est que nous som- 
mes bredouilles ; et nous n'ayons plu» qu a quê- 
ter la place  Je suis fâché de vous avoir dé- 
rangé pour rien, sergent, mois je peux *©u* pro- 
mettre que nous ne tarderons pas à prendre no- 
tre revanche!.. » ,, . . ___«. 

L'expricetion de ce qui s était passé appareil 
clairement au^ècteor.                             , 

Depuis l'installation dans te sous*sol de la 
maison voisine du détectaphone combiné par 
Wu-Fang, celui-ci n'avait pas quitsé te place, 
où, assisté de ses auxiliaires, et ayant, oontenc 
eux. fixé sur sa tête un apparefl d*aud»tion, il 
guettait patiemment té momen* de surprendre 
ds>n?r le* T^n^ersajtaows^tenues par Cterei, tes 
secrets susceptibles de  l'intértsser. 

Lorsque te cflèbre défccOvé entama avec te 
chef de la police centrale te communication 
qui décidait l'expédition contre te restaurant du 
.« Mandarin », aucune de ses paroles n'échappa 
à" Toute perspicace de son ennemi. 

Quand il .fut -m courant de ce qui m prépa- 
rait, .il fit un signe à l'un de sa» hommes qui 
se leva vivement. 
  Vous ave* entendu, Hom-Lsng, demanda- 

t-a, ce que trameait tes Dfabtes Blancs?.. 
— Pas un seul mot ne m'en a échappé!.. 

—:  Alors, sautes dans un taxi, et  hêtes-vous 
d'aller prévenir te-bssL. 

En un din «Pœil, l'homme swei» disparu, et 
dSx minute» ne s'étaient écoulées qU'a arTyvàH 
au logis, où, «ans se don*er du péril suspendu 
sur leurs têtes, Loug-Sin et Be»s te Blonde s'a- 
donnaient, en twsrte sécurité, aux séductions 
captivantes de l'opium. 

Si l'envoyé de Wu-Fang n'avait pas perdu un 
instant pour, venir tes mettre eu' grade contre 
l'imminente" irruption de. la policé, Long-9» 
fut plus rapide encore è prendre toutes tes me- 
sure* nécessaires pour y échapper. 

Sur un signe de lui, Bette sauta dn meeUeex 
ttt de repos où elle s'anandonneH à se» rêves. 

Le divan tiré au miiieu de la chambre, te Cé- 
leste appuya sur «n bouton. 

A cette pression, dans te muraille, un tenge 
panneau se souleva lensemênt, démasquent une 
profonde cavité. 

En un instant, ton» ce qui remplissait te piè- 
ce : meubles, sièges, pipes, fourneaux, y dispa- 
rut comme par em-haoteme*ii. .   ' 

Les deux Chinois et l'aventurière se dispo- 
saient à- prendre le même chemin,. 

Mais, avant de rabattre sur eux te pan de mur 
qui devait las soustraire à toutes les recherches, 
Long-Sin,. par un raffi nement d'vronse, avait 
tenu à laisser-derrière hs l'éeriteau gouailteur, 
qui avait si . cruel Iraient blessé L'anvwir-propre 
déçu de ceux qui croyaient la prendre a«. gîte... 

i LJL\':~ '   ''    '"" ■ 
• Partie et revanche 

Cterel se pouvait se te idisninuter t dans te 
partie-engagée contre ses adversaires, U avait 
perdu la première manche.       : - % ■■'     . 

Sa préocoupalion ne -venait pas de I échec 
subi.par hn en face de» polreters officiels, dont 
il semblait n'avoir requis l'assistance que pour 
tes rendre  témoins de  sa 'déconvenue. 

Bien que l'éetotante supénwrrté du détertrve 
scientifique entretînt, toujours asorètenaent ches 
eux une kBStlncfiïe jaleulie, ils aaiaiint par ex- 
périence que te poursuite «les erûninete est fer- 
tile en mécomptes. 

D'aiBeurs, leur représentant, en ©ette ecce- 
sion, pouvait partager tesTgémsnt la responsable 
■ùaC && oe4 i-TWtdtCCT^*. 

TI aaait beau réoéter. ave* «hstinalion. qu'une 
d>nri-Heure plus tôt. il avait, v» Loug-Sin et Bel- 
te, tranquille» et soirriant», dans te pièce où. 
««de, l'encre encore fraîche de l'avis laissé par 
eux, trahissait leatr récente présence, le fait pa- 
tent, indéniable était Je. .      .   „ 

Mais ce qui, plus que tout, contrariait te fisn- 
oé d*BUme, c*ihn» te couvictiou, impossible k 

quhi avait es» 

par te magistral antagoniste dont, tantyde 
déjà,  il-avait  pu apprécier», la  redousaiyte 
niôsïté. 

Aussi, merchait-il absorbé dans 
en regagnant son domicile avec J*_ 

Evidemment, pendant: te demi-heare ilcoesré 
entre te moment où son envoyé avait observé le 
Jaune et l'avenlMrière, à travers l'imposte d ta 
palier, et te raid infructeux de 1» police, nt» 
avertissement   teur était parvenu. _-.. 

Par quels moyens?;. De qui venait-il ?.. Tel 
était l'mconnu "qu'a &'agiseaH de dégager du 
problème... -.-.-« 

Clarel, en entrant dans la pièce qui Kri^sgo 
yait à te fois de salon et de cabinet dè^ RJfcsWs 
s'afhÛMS xur une chaise, te regard sunibre;^ 

1      Jan»ean demeisu' debout contre te chertmée, 
^lenciéiix" cômine mi, et  partegeexrt  son  suuiow 

Totit à coup, te physionomie de .TostJe •*•* 
clarra..! 

Walter, qui ne cessai* de l'observer, s*sn 
eu tout de suite. 

S'avançsot du côté- de son marine, 3 
gea : '    - ■ , 

— Auriez-vous découvert quetqusw. 
Il s'arrêta cotirt.    • 
Cterel   te regardait fixement,   te» 

les yeux, un doigt sur te» lèvres. 
Au Iteu de répondre, il prit à coté de tes en 

bloc-notes,. sur lequel il griffonna quelques M* 
gnes, et qu'il  tendH ensuite à son  disciple. 

Cernï-ci mt :   ' 
a H n'y a qu'une explication possible : eVsl 

l'extetence dans cette, pièce d'un appareil dans 
te genre de ce vocaphone qui vous a tant tnert- 
gné... Paete»-moi donc dti beau temps eu de 
n'importe quoi sans importance, tandis que 'Je 
commence mes recherches... » 

Walter fit an geste d'a^senUmert.     ' 
Justin s'était tevé : il prit dees ne petit rase 1 

M«  un   instrumeni,   qui. semblait 
deux bobrnos électriques 
d'un aimant. 
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